
 

CE1 
Focus sur des objectifs prioritaires 
pour savoir lire et compter 

 
Français 
Lecture à voix haute, fluence 

 

DE QUOI S’agit-il ? 
 

Compétence visée  
L’élève doit être capable de lire à voix haute (des mots/un texte) 

Cette compétence fait référence aux exercices n° 5 et 6 de la séquence 2 du cahier 
de l’élève où il lui est demandé de lire correctement le plus de mots possibles en une 
minute. 
Les épreuves de lecture individuelle montrent que près d’un tiers des élèves 
rencontrent des difficultés importantes tant pour lire des mots isolés que des 
phrases. 
En CE1, un élève sur cinq a des résultats très fragiles en dictée de mots.  
 

POURQUOI EST-CE IMPORTANT ? 
 

Compétence visée  
Être capable de lire à voix haute (des mots/un texte). 
 

De nombreuses recherches ont montré que la compréhension du langage écrit 
dépend principalement du niveau de compréhension du langage oral et de celui du 
décodage. Dans un premier temps, l’apprenti-lecteur a essentiellement recours au 
décodage. Il lit alors aussi bien des mots inventés que des mots réguliers, mais fait 
de nombreuses erreurs phonologiques en lecture de mots irréguliers. Plus tard, 
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l’apprenti-lecteur va mieux lire les mots réguliers que les mots inventés, même s’il a 
alors encore des difficultés avec la lecture des mots irréguliers. Ces constats ont 
permis de distinguer deux procédures d’accès aux mots écrits : l’une permet de 
décoder les mots nouveaux réguliers sur le plan des correspondances graphème-
phonème en utilisant ces correspondances (le décodage ou procédure 
phonologique), l’autre permet d’identifier les mots connus, qu’ils soient ou non 
réguliers (la procédure orthographique). La maîtrise des correspondances graphème-
phonème a un rôle moteur dans l’apprentissage de la lecture.  

En début de CE1, un élève doit avoir une fluidité de lecture qui lui permet de lire au 
moins cinquante mots en une minute. 

Types de difficultés rencontrées généralement par les élèves 

Langage 

L’élève ne maîtrise pas bien les relations graphème-phonème : il n’arrive pas à lire les 
deux premières lignes de l’exercice en 1 minute. 

L’élève a des difficultés avec les graphèmes dont la prononciation dépend du 
contexte (s= /s/z/…). 

L’élève a des difficultés avec les mots ne pouvant pas être lus correctement en 
utilisant les relations graphème-phonème régulières. 

L’élève confond des mots qui ont des phonèmes proches au niveau sonore (/p/-/t/-, 
/t/-/d/, /f/-/s/, /f/-/v/, /s/-/z/, …) : car /gare, vrai/frais … 
Autres 

Problèmes visuels 

 

comment faire progresser les élèves ? 
 

Exemple type d’emploi du temps CE1  

 
Compétence visée  
Être capable de lire à voix haute (des mots/un texte). 

Activités de lecture et d’écriture de mots, en tenant compte des principales 
caractéristiques de l’orthographe du français, principalement : 

• de la fréquence et de la régularité des correspondances graphème-phonème ; 
• des règles contextuelles : prononciation de <c>/<cc>, <g>/<gg>, <s>/<e> ; 
• des mots irréguliers les plus fréquents… 

http://cache.media.eduscol.education.fr/file/CE1/21/2/EmploiTempsCE1_1020212.pdf
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Voir les exercices proposés dans GraphoGame, qui tiennent compte de la régularité 
des correspondances graphème-phonème et de la fréquence des mots. 

 

Pour aller plus loin  

Guide Pour enseigner la lecture et l’écriture, Pages 49 et suivantes, pages 39 et suivantes, 
« Lire et écrire », et pages 80 et suivantes, « Etudier la langue ». 

Recommandations pédagogiques Enseignement de la grammaire et du vocabulaire : un 
enjeu majeur pour la maitrise de la langue française, note de service n°2018-050 du 25-04-
2018. 

L’orthographe illustrée, université de Grenoble 

 
MatHÉMATIQUES 
Addition et SOUSTRACTION 

 

DE QUOI S’agit-il ? 
 

Compétence visée n° 1  
L’élève doit être capable de calculer en ligne avec des nombres entiers. 

Cette compétence fait référence à l’exercice n° 7 du cahier de l’élève où il lui est 
demandé de calculer en ligne des additions ou des soustractions de deux nombres 
entiers puis d’entourer la bonne réponse parmi 6 propositions. 

En CE1, les exercices d’addition et de soustraction démontrent un faible niveau de 
maîtrise.  
 

POURQUOI EST-CE IMPORTANT ? 
 

Les nombres écrits en chiffres permettent de calculer avec de grands nombres. Pour 
y parvenir, l’enfant doit maîtriser un ensemble de compétences et des procédures 
spécifiques, en particulier lorsque le calcul est réalisé sans support écrit : 

http://grapholearn.fr/
http://cache.media.eduscol.education.fr/file/Actualites/23/2/Lecture_ecriture_versionWEB_939232.pdf
http://www.education.gouv.fr/pid285/bulletin_officiel.html?cid_bo=128707
http://www.education.gouv.fr/pid285/bulletin_officiel.html?cid_bo=128707
http://www.education.gouv.fr/pid285/bulletin_officiel.html?cid_bo=128707
https://lpnc.univ-grenoble-alpes.fr/Sylviane-Valdois
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 la numération positionnelle en base 10 : l’idée que le même chiffre « 2 » puisse 
représenter deux unités, deux dizaines ou deux centaines selon sa position dans 
l’écriture du nombre ; 

 les procédures d’addition et de soustraction qui, lorsque le calcul est effectué 
mentalement, s’adaptent en fonction des termes (contrairement au calcul posé 
qui se déroule selon un algorithme identique quelques soient les nombres en 
jeu) : 

• lorsque les deux termes sont inférieurs à 10, le surcomptage ou le 
décomptage sont les moyens de produire le résultat, l’usage des 
décompositions des nombres jusqu’à 15 également (10 c’est 8 et 2 donc 
10 – 2 = 8), des compléments à 10 ainsi que le rappel de résultats 
mémorisés (tables) ; 

• lorsque l’un des deux termes est petit, le résultat peut être obtenu par 
surcomptage ou décomptage à partir du terme le plus grand ; 

• si les deux termes sont proches, l’appui sur les doubles permet d’obtenir le 
résultat : 15 +14 c’est presque 15 + 15 (un de trop), or 15 + 15 = 30 donc 15 
+ 14 = 29 ; 

• la décomposition de l’un des deux termes, le plus petit éventuellement, en 
unités et un multiple de 10 et le calcul par deux opérations successives : 
21 + 53 = ? 53 = 50 + 3, donc 21 + 3 = 24 et 24 + 50 = 74 ; 

• le repérage que les chiffres des unités des deux termes forment une 
décomposition de 10, donc le chiffre des unités du résultat sera 0 et le 
calcul se ramène à celui des dizaines (cas 38 + 22 = ?) ; 

• l’algorithme de calcul posé réalisé mentalement permet aussi de produire 
le résultat (combiner d’abord les chiffres des unités, puis les chiffres des 
dizaines (avec une éventuelle retenue), etc. 

 
 le choix de la procédure appropriée, en fonction du signe + ou – de l’opération. 

L’exécution de procédures aussi complexes fait massivement appel aux 
systèmes d’« attention exécutive » du cortex préfrontal. Elles demandent 
beaucoup d’attention et de concentration et sont particulièrement sensibles à la 
distraction. 

L’exercice proposé mobilise toutes ces capacités et propose, aux côtés du bon 
résultat, d’autres nombres qui résultent de procédures erronées et permettent 
d’identifier les difficultés des élèves. 

Par exemple pour 15+14 : 

• le nombre 1 indique le choix par l’élève d’une soustraction au lieu d’une 
addition ; 
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• le nombre 30, à un près, suggère une approximation ou une erreur dans le 
calcul de 5+4 ou l’oubli de la rectification (-1) en cas d’appui sur le double ; 

• les nombres 15 ou 14 suggèrent la non prise en compte du problème posé, 
l’élève choisit l’un des deux termes sans réaliser de calcul ; 

• la réponse 1514, correspond à l’écriture côte à côte des deux termes et 
suggère une mauvaise compréhension de la numération décimale de position 
(ajouter 15 unités n’est pas ajouter 15 centaines).  

En début de CE1 les résultats des tables d’addition doivent être mémorisés. Les 
procédures à mobiliser pour le calcul en ligne doivent être acquises. 

Types de difficultés rencontrées généralement par les élèves 

 L’élève a des difficultés dans la reconnaissance du signe d’opération (+ ou -) 
ou dans le choix de la stratégie de comptage. 

 L’élève confond les chiffres des dizaines et ceux des unités. 
 L’élève ne maîtrise pas le « franchissement de la dizaine » dans un sens (8+6) 

ou dans l’autre (17-9) lors du surcomptage ou du décomptage. 
 L’élève ne connaît pas les résultats des «tables d’addition», les doubles et les 

décompositions des premiers nombres qui permettent d’automatiser les 
procédures. 

 L’élève ne sait pas « compter à rebours » (reculer sur la ligne numérique). 
 L’élève ne sélectionne pas de procédure et ne s’engage pas dans le calcul. 
 L’élève applique systématiquement l’algorithme opératoire de l’addition ou de 

la soustraction. 
 L’élève se repère mal dans l’espace ou écrit de droite à gauche : il peut alors 

choisir d’entourer 12 au lieu de 21 ou 43 au lieu de 34 (ce n’est pas pour 
autant que la capacité de calcul est déficiente). 
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COMMENT faire progresser les élèves ? 
 

Compétence visée n° 1  
Être capable de lire les nombres entiers jusqu’à 10. 

 
 Traiter, à l’oral et à l’écrit, des calculs relevant des quatre opérations. 
 Faire expliciter les procédures utilisées par les élèves, mettre en évidence les 

connaissances disponibles qu’ils ont mobilisées, en élaborer ou en choisir 
d’autres et comparer leur efficacité pour leur permettre de déterminer celle qui 
leur convient le mieux. 

 Expliquer certaines propriétés des opérations et des nombres : 
o 2+9, c’est pareil que 9+2 (commutativité) ; «50+80 », c’est 5 dizaines + 8 

dizaines, c’est 13 dizaines, c’est-à-130 ». 
 Utiliser des jeux mathématiques pour travailler le calcul dans des contextes 

différents. 
 

Ressources  

Didier Faradji, Qu’est-ce qu’un jeu mathématique ?  

Des jeux de plateau et de dés pour apprendre à se concentrer, coopérer et se questionner :  

- Equiplay, quadruplay, octoplay,  

- Décadex,  

- Pickomino,  

- Mathador flash 
 

http://www.univ-irem.fr/IMG/pdf/DefJeu.pdf
https://cdn.reseau-canope.fr/archivage/valid/131535/131535-21730-27669.pdf
http://canope.ac-rennes.fr/sites/default/files/ckfinder/files/Decadex.pdf
http://www.cndp.fr/crdp-toulouse/IMG/pdf/cataloguejeux-dr.pdf
http://www.cndp.fr/crdp-toulouse/IMG/pdf/cataloguejeux-dr.pdf
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 Autres propositions dans le catalogue de jeux de l’atelier Canopé de Toulouse. 

 
 Mettre en place des stratégies : utilisation des doubles, de la commutativité de 

l’addition (3 + 8 c’est comme 8 + 3), des compléments à 10… 
 

 S’aider de traces écrites ou de supports comme une ligne numérique peut 
s’avérer nécessaire : par exemple, le résultat de l’addition 27 + 13 peut être 
obtenu en décomposant 13 en 10 + 3 et en ajoutant successivement 10, puis 
3, à 27 (ou 3, puis 10)… 

 
Remarques : 
 
 La confusion de nombres comme 12 / 21 ou 43 / 34 peut résulter de difficulté 

de repérage dans l’espace ou de stabilité du sens de l’écriture, sans que l’élève 
ait pour autant une mauvaise capacité de calcul ou de compréhension de ce 
que représentent les dizaines et les unités. Le cas échéant, remplacer la 
norme spatiale D/G par une norme de couleur (unités en bleu / dizaines en 
rouge), et voir si l’élève peut lire et écrire correctement les nombres. 
 

 Si des confusions de ce type sont relevées, il convient de procéder à des 
observations complémentaires et de solliciter, le cas échéant, l’avis du 
médecin scolaire afin de mieux cerner la nature de la difficulté. 
 

 

Textes officiels 

Programme d’enseignement de l’école maternelle, arrêté du 18-2-2015, BO spécial n°2 du 
26 mars 2015 ; 

Programme d’enseignement du cycle des apprentissages fondamentaux (cycle 2), 
annexe1 de l’arrêté du 17-7-2018 qui modifie l’annexe 1 de l’arrêté du 9 novembre 2015, BO 
n°30 du 26-7- 2018. 

Enseignement du calcul : un enjeu majeur pour la maîtrise des principaux éléments de 
mathématiques à l’école primaire, note de service n°2018-051 du 25-4-2018, BO spécial n°3 
du 26 avril 2018 ; 

La résolution de problèmes à l’école élémentaire, note de service n°2018-052 du 25-4-2018, 
BO spécial n°3 du 26 avril 2018. 

Repères fin de CP : quelles compétences et quelles connaissances doit-on attendre d’un 
enfant ? 
 

http://www.education.gouv.fr/pid25535/bulletin_officiel.html?cid_bo=86940
http://cache.media.eduscol.education.fr/file/30/62/2/ensel169_annexe1_985622.pdf
http://www.education.gouv.fr/pid285/bulletin_officiel.html?cid_bo=128731
http://www.education.gouv.fr/pid285/bulletin_officiel.html?cid_bo=128735
http://cache.media.eduscol.education.fr/file/Mathematiques/60/1/RA16_C2_MATH_EtreReussite_902601.pdf
http://cache.media.eduscol.education.fr/file/Mathematiques/60/1/RA16_C2_MATH_EtreReussite_902601.pdf
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